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En page 2 
Sur le front 


Atiantique 
la guerre 
des menhirs 


Si la Fran 


aE, 


onfé 


rence de Chicago 
FRET 


à 


Ce bombardier italien, pris 


cest parce que des Français 


en Syrie, devi nt le prem 


ier appareil du réseau im 


périal 


en pleine guerre ont reconstruit 
un réseau aérien impérial 


avec de vieux 


ferraille et des “coucous” | 


délabrés retrouvés en Syrie 
par Merry BROMBERGER 


Avec des essieux de locomotives et des bouts de fil de 
fer, des Français ont construit des avions et, mieux, tout 


un réseau aérien. 
Lorsque M. Max Hymans prenai 


transports aériens de Chicago il était écout: 


liers de kilomètres de lignes 


Juan Trippe lui-même, le bâtisseur | 
des Panamerican Airways. le géant de| 
l'aéronautique civile américaine qui 
affirma un jour: « Le Pacifique) 
paiera » et qui le fit payer ses Clippers, 
qui répéta un peu plus tard: « L'At-| 
lantique paiera » et qui y lança ses| 
Boeing, Juan Trippe, appuyé sur la| 
flotte immense de ses paquebots de | 
l'air, peut avoir du respect pour les 
Français bôtisseurs de lignes — des| 
« hommes qui ont le droit de parler » 


Deux douzaines d'avions 


Ce droit de parler, le jeune directeur 
de nos transports aérien ne le tire pas, 
à coup sûr. du nombre de ses appareils. 
On le félicitait dans les couloirs de la 
conférence du développement fou- 
droyant des lignes de transport de la 
France-Libre depuis 1941 

— Vos lignes intercontinentales unis- 
sent l'Asie à l'Afrique et l'Afrique à 
l'Europe. Vous avez une liaison Lon- 
dres-Tananarive, Vous avez une ligne 
Téhéran-Brazzaville, une autre Paris- 
Dakar et vingt autres liaisons de moin. 
dre importance. Combien avez-vous 
d'appareils pour tout ce trafic ? 

— Deux douzaines, dont une d'avions 
modernes. 

Les interlocuteurs de M. Max Hymans| 
se turent. Des techniciens pouvaient 
imaginer, sans plus amples détails, le 
tour de force quotidien que représente | 


l service de vingt-quatre avions sur| 
de tels parcours : les appareils qui v 
lent jour et nuit, les mécanos revi 


des moteurs brülants parce qu'on n'a| 
pas le temps de les laisser refroidir... 

Mais ils eussent été plus étonnés en: 
core sils avaient connu les conditions 
dans lesquelles le réseau de la France- 
Libre a débuté, l'épopée recommencée 
de l'Aéropostale. 


ssance d’une ligne 


M. Max Hymans n'a pas 
à Chicago, le général Valiin, 
chef d'état-major de l'aviation, qui était 
à Lonéres commissaire national à l'Air. 
l'évoquait pour nous ce matin. Mermoz, 
Saint-Exupéry, Dorat, les pionniers hé- 
roïques de l'Amérique du Sud ont 
trouvé des émules. 

— Quand la Syrie fut libérée en 1941, 
nous trouvâmes sur les terrains des 
Etats du Levant quelques appareils in- 
cendiés, sabotés ou abandonnés en rul- 
nes par les Vichystes. Ceux-ci avaient 
laissé les aérodromes dans l'état où eût 
pu les mettre une tornade. Plus une 
Vitre, plus un outil. 

« J'appelai un chef d'escadrille de 
bombardement, le colonel de Marmier, 
qui. depuis le début de la camı 
d'Afrique. arrosait de bombes les Ita- 
liens partout où 11 pouvait les trouver. 
Je lui demandai de me construire 
parmi ces ruines, avec ces lambeaux 
et ces résidus d'avions une liaison 
Syrie-Atrique, dont le général de 
Gaulle avait le plus urgent besoin 

« I refusa. De Marmiet est un 
homme né pour l'aventure. Ancien pt 
lote d'essai d'Air-France. il était pas- 
sionné par son commandemant de 
bombardiers. L'idée d'être condamné à 
véhiculer à petite journée des fonc- 
tionnaires et des sacs de courrier, des 
officiers et des paperasses l'indignait. 
Je me battis avec lui de 6 heures du 
sir à minuit. employant toutes les 
menaces. À minuit, enfin. il cédait, 

« Le lendemain, il se mettait en 
quête. à travers la Syrie. de la ferraille 
qui y trainait. Sur le terrain de Rayak. 
il allait trouver un vieux transatlanti- 
que Ferman épuisé et un Junker alle- 
mand avarié; à Alep. deux Dewoitine 
incendiés; à Damas, une paire de 
vieux Bloch 120 à bout de souffle. 
quelques Farman et deux Potez 63 ve- 
nus apporter des armes aux Vichystes 
et qui n'avaient pu reprendre leur vol : 
à Beyrouth, enfin. il ramassa un Cent 
italien apparemment inutilisable. 

« Il recruta sur place des techniciens 
et des équipages également disparates. 
De Londres. je lui envoyals deux Tchè- 

ues millionnaires en kilomètres d'Air- 

rance, une équipe de l'Amérique du 
Sud. celle de Champalaux. un équipage 
de convoyeurs d'avions américains m 
dessus de l'Atlantique. 

On pouvait difficilement espérer ti- 
rer du petit cimetière d'avions syrien 
de quoi équiper une petite ligne. Le 
colonel de Marmier construisit un ré- 
seau. 


Un travail incroyable 


Nous n'avions même pas les outil 


essieux, de la | 


la parole hier à la conférence des 
é comme le patron de mil- 
ion établies en pleine guerre. | 


lier, il plaça un magicien, un ancien | 
mécano d'Air-France, le lieutenant Che- 
vade, et celui-ci commença un travail 
incroyable. | 

Le Farman n'avait plus de train| 
d'atterrissage. Chevade trouva des roues | 
de Liberator. Les moyeux manquaient. | 
Chevade les tailla dans des essieux de | 
locomotive. Le Cant italien fut démonté | 
et rebâti. Le bombardier devint un| 
transport. Des cellules étaient sans mo- | 
teur. On tira des moulins, morcenu| 
par morceau, d'avions imeendiés. Ail- | 
leurs. Chevade avait un moteur neuf. | 


mais pas d'avion. Il construisit un avion | | 


autour du moteur. | 
(Suite en page 2 


| | Tout comm 


|Les Français 
| 

l'ont conservé 
| leur cuivre 


| même dans le corps hum 


une pièce de monnaie | 
d'event guerre, | 

alliage dans lequel entre un 
de cuivre. A vrai 
est minime : un huit 


pénètre dans notre écono- 
mie lorsque nous obsorbons, por exem- 
pie, des mollusques, des crustocés, des 
cbats notamment du foie, toutes succu- 
lentes choses dont nous avons été très 
privés pendant l'occupation. Notre 

| portion devrait donc s'être modifi 
| Le question a été posée ou cours 
réunion d'experts du Tribunal de 
Seine por M. Ki 


EH 
| A 
| ritabie 
En som 
| routes les façons, à pay 


u prix de cette matière 
petite _thésaurisa 
nous nous sommes 
Vimpòt métal. 


Le Conseil des ministres-a-examiné 


la politique 


et financière du gouvernement 


Le Conseil des ministres s'est réuni cé matin, sous la présidence du 


général de Gaulle. 
Le gouvernement a examiné et app: 


Trop tard 
Franco ! 
le gouvernement espagnol, 


. 
L $ 
est un geste qui nous ferait 


sourire s'il ne reflétait pas une situa- 
tion sérieuse pour l'Espagne. 

Le gouvernement Franco a élé, 
depuis sa naissance, une création de 
l'Allemagne et de l'Italie fascistes. 
Il a été l'une des étapes de la fa- 
meuse campagne de Hitler pour con- 
quérir l'Europe, sous prétexte d'anti- 
bolchevisme. Rien ne sert de dire| 

ue, compte tenu de ses origines, 
France a évité de s'engager à fond, 
contre nous, dans la guerre. Íl a été 
aussi loin que sa prudence naturelle | 
le lui permettait. Il a encouragé la| 
politique Pétain, avant et après l'ar-| 
mistice. IL a signé le pacte antiko-| 
mintern. Îl a envoyé la division bleue 
en Russie. IL a laissé la zone espa- 
gnole du Maroc devenir une me- 
nace pour notre Afrique du Nord. 
Il a odieusement traité les milliers 
de patriotes français qui franchis- 
saient les Pyrénées pour tenter de| 
rejoindre le général de Gaulle. Il a 
servi l'Allemagne, enfin, en lui four- 
nissant des matières premières el cer- 
taines bases d'opérations. 

Tout cela n'autorise nullement le 
gouvernement Franco à se réclamer, 
aujourd'hui, de l'amitié des Alliés 
et à demander un siège à la Confé-| 
rence de la Paix. 

Il est naturel que l'Espagne, en 
lant que nation, souhaite d'être as- 
sociée comme d'autres pays neutres 
aux négociations de paix. Mais cette | 
Espagnedà ne smurait être celle que 
Franco représente. En politique 
comme au jeu, il est difficile de mi- 
ser sur la neire et de gagner quand 
c'est la blanche qui sort. Franco et 
ses hommes ont joué et perdu la par- 
tie en Espagne, comme les hommes 
de Vichy l'ont jouée et perdue en 
France. 

Tous les dés sont jetés, il est trop 


reconnaissance tardive du 
gouvernement français par 


pour réparer, à plus forte raison au- 
cune pièce de rechange. De Marmier 
monta un atelier qui devint bientôt 
une usine à l'américaine. Dans cet ate- 


lard pour déplacer les mises. 


Philippe BARRÈS. 


La dernière de la 


radio allemande... 


Lo rodio llemande donnait hier une information sensationele. Le général 
Giroud venait d'orriver en Suisse où il prenait lo tète de l'opposition à de Gaulle. 
La général Giroud racontait même dans une interview comment il avait échoppé 


à Poris à son arrestation après avoir 


essayé 
L'ection de Giraud, poursuivait la radio allemande, s'appuie sur un maquis 
se constitue dons le sud de lo Fronce. 
C'est que, ou moment mème où parlait le 


o à cela ph 
spooker allemand, le 
qui le recevait hier. 


melheurs. 


lusieurs 
generc! Giroud 


Un autre malheur, c'est que le général Giroud avoit 
eu moment où i 


dt Gaulle avec M. 


‘obtenir la libération de Noguès. 


échappoit 


rouvé le programme de politique éco- 


nt |nomique qui lui a été proposé par M. Mendès-France, ministre de l'Econo- 


mie nationale. 

Sur la proposition de M. Parodi, mi- 
nistre du Travail et de la Sécurité so- 
ciale, le gouvernement a arrêté le rap- 
port relatif aux comités d'entreprises 
qu'il a décidé de soumettre à l'avis de 
l'Assemblée consultative provisoire. 

M. Capitant. ministre de l'Education 
nationale, a soumis à l'approbation du 
gouvernement une ordonnance relative 
À la nomination des instituteurs publics. 

La suite de la séance a été consacrée 
à l'expédition des affaires courantes. 


Autour du Conseil 


Ajoutons au communiqué officiel ei- 
dessus que la plus grande partie de la 
délibération du Conseil d'aujourd'hui a 
été consacrée au programme de poli- 
tique économique du gouvernement. 

Ce programme, qui a été présenté 
par M. Mendès-France, a donné lieu à 
un long échange de vues et a été fina- 
lement approuvé à l'unanimité par ie 
Conseil des ministres. 

Dans l'ordre financier, le gouverne- 
ment a approuvé une politique générale 
et ferme de maintien des prix, c'est-à- 
dire une politique d'opposition à la 
hausse des prix. 

Toujours dans le même ordre d'idée, 
sur le même plan financier, le gouver- 
nement a approuvé une politique de 
résorption progressive des moyens mo- 
nétaires qui peut être obtenue par une 
combinaison. de tous les procédés sus- 
ceptibles d'aboutir à cette résorption : 
l'emprunt est l'un de ces moyens: Cette 
résorption peut également être réalisée 
au moyen de mesures fiscales qui 
aboutiront à un « épongeage » de la 
situation 

Enfin, le gouvernement, toujours sur! 
le plan financier, a adopté fermement 
une politique tendant à l'inventaire 
des fortunes et des profits illicites. 

Un programme économique 

Dans le domaine de la production, 
tout l'effort du gouvernement va con- 
sister à remettre progressivement en 
marche la production industrielle fran- 
sas. Pour aboutir à ce résultat, des 
efforts ont déjà été faits en ce qui 
concerne l'énergie électrique. la pro- 
duction du charbon et la remise en état 
des moyens de transports. 

(Suite en pege 2) 
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Offensive à l'Ouest 


La 9° armée américaine entre en ligni 


sérieusement 
enac ée Les Alliés prêteront leur aide au gouvernement 


r le maintien de l’ordre 


Simpson, dent on n'ava 
avait fait 50.000 prisonn 


weiller, au nord d'Aix- 
ette armée a été 


ennemi a été surpris, mai 


Euchen 
| Bettendorf ont été prises. 


mendorf, Loverich, et 

Cette nouvelle offensive me- 
nace directement la Ruhr. Iim- 
mendorf n'est qu'à 33 kilomètres 
di grande ville industrielle de 
München-Gladbach. 

Il s'agit cependant d'agrandir 
la trouée que Hodges a faite à la 
ligne Siegfried, à l'est d'Aix-| 
franchir la ligne 


tre Linnich et Tolbiac, ont cons: 
truit une deuxième ligne de ré- 
tance que l'aviation alliée pil- 
lonne avec succès 

il y a 
confiance 
nouvelle attaque qui 
probablement, suivie d'opérations 
d'une plus grande envergure. 

Les embarras des généraux Stu- 
dent et Brandberger, danı 
teur central, ne doivent p: 
tourner l'attention de la région 
de Metz où la tête de pont de 
Thionville a été, hier, sérieuse- 
ment renforcée par la prise de 
Stickange, Obernaumen, Monne- 
ren et Lacroix. 


AUTOUR DE METZ 


Autour de Metz, malgré les 
contre-attaques mandes, lei 
s Moulins 


les-Metz, sur la rive gauche, de 
la Moselle, à un kilomètre de la 
vill 


ne faut pas oublier, 
l Foch, 
sud, où 
Américains ont atteint Marly 
et pris les forts de Sommy et de 
Saint-Blaize. 


VERS BELFORT 


A l'extrémité sud, l'attaque de 
la première armée française se 
développe favorablement, malgré 
une dure résistance des Alle- 
mands que favorisent le mauvais 
temps, le terrain diff 
champs de mines. L'axe de l'atta 
que est nord-est, directement 
sur Belfort. 


SUR LE FRONT RUSSE 


Autour de Budapest, le colonel- 
général Frischler et ses blindés 
tentent une attaque de flanc dé- 
sespérée qui, dirigée sur Szolnock, 
menacerait les arrières des co- 
lonnes russes qui viennent d'en- 
trer à Jaszaroksz. 
boue et le froid de la 
groise se contin 
jusqu'ici sans déci 


EXTREME-ORIENT 


Les Japonais viennent de s'em- 
parer de la ville et de l'aérodro- 
me de ishan, situé à 200 kilo- 
mètres de la grande ville de 
Kæiyand, clef de la route de Bir- 
manie à Tohoung-King. 

Le nouveau général en chef 
américain en Chine, général We 
demeyer, qui vient de remplacer 
« Joseph Vinaigre » Stilwell, rap- 
pelé pour ses différends avec 
Tchang Kai Chek, considère Vof- 
fensive japonaise comme des plus 


dangereuses. 
CRITICUS. 


DERNIÈRE MINUTE 


LE MONTENEGRO 
entièrement libéré 


Le GQG. de l'armée yourosiave de 
libération nationale communique que ses 
troupes, après avoir pris Cetinie, ont 
nettoyé tout le territoire du Monténé- 


m TA 
se 


gro. La 18l* division allemande a été 
complètement anéantie. 


GE: 


ean 
“A. 
> 


— AUX COMMUNIQUÉS — į 


[UN DÉNONCIATEUR 
de 80 patriotes est arrêté 


L'attaque de la 1" armée française 
se développe favorablement 


Le 16 novembre, à 12 h. 45, la % armée américaine du général 
plus entendu parier depui 
est passée à l'attaque de la ligne Sieg- | 
fried, sur un front de 16 kilomètres, entre Geilenkirchen et Eisch- 
Chapelle. 
troduite e 
mée Dempsey, qui continue la conquête du saillant de Venlo et qui 
est arrivée à proximité de Roermonde, et l'armé 
repris ses attaques dans la région de Stolberg 

a réagi fortement en certains en- 
comme à Settrich, village situé à 4 kilomètres au sud de 


Brest, où 


secret sur le front, entre l'ar- 


DARBE; 


Du 6.Q.G. allié 


L'avance alliée en direction de la 
Meuse, dans le sud-est de la Hol- 
lande, s'est poursuivie dans la jour- 
née d'hier. Après nous étre empa. 
rés de Wessen, nous sommes par- 
venus à moins de 1500 mètres de 


e 


Hodges, qui a 


pou 
La radio belge a diffusé 


en Belgique, dit ce message, 
belge que les forces alliées 
en vue du maintien de l’ord 


haut commandement allié, un message 
— Le général Erskine, chef de la mission du com- 
mandement suprême des forces exp: 


Bruxelles, 17 novembre. 
hier soir, à la demande du 
la population 


DES POUVOIRS SPÉCIAUX 
sont accordés à la police 


BRUXELLES, 17 novembre. 
Le gouvernement belge a accordé 
aux autorités de police de la capi- 
[tale des pouvoirs spéciaux, à dater 


onnaires alliées 
a informé le gouvernement | 
préteraient leur istance | 
re et du respect des loi 


L'ordre a été donné récemment par le gouvernement |de dimanche prochain, en vue d'ef- 
de remettre les armes aux autorités et d’ 
ont été prises pour la réorganisation des forces belges. 
.|Le général Erskine espère que l'application de ces me-| 
sures n’entraînera aucun désordre, mais 
naient à se produire, les forces alliées, à la demande du | 
gouvernement, lui viendraient en aide. 


autres mesures |fectuer des perquisitions chez les 
| particuliers et de rechercher les ar. 
mes, lse munitions et le matériel 
militaire. 


L'origine de la crise 


ceux-ci ve-| 


le premier belinogramme de l'entrée de l'infanterie sovi 
de Szegedin, entre la Tisza et le D 


| Le gouvernement Pierlot. qui avait 


déjà eu à surmonter de graves diffie 
ultés à la suite des mesures financiè- 
res, se trouve aujourd'hui devant une 


situation bien plus grave, provoquée 
ar la démission. hier, de trois minis 
ires: MM. Marteaux et Dispy. reprée 
entants du parti communiste, et Dee 
nany. représentant la Résistance. 

On sait que le parti communiste 
avait décidé sa participation au gou- 
vernement suivant certaines conditions, 
et M. Plerlot, parlant jeudi soir à la 
|radio, a déclaré 

—''Le Gouvernement a donné une 
preuve tangible de la haute estime en 

uelle il tient le mouvement de 
Résistance, de sa détermination à pré- 


server les principes moraux représentés 
par les combattants de ces mouvements 
et de sa volonté de l'utiliser au maxie 


mu 


Mais il existe dans le pays des 

| groupes politiques qui prétendent avoir 

seuls le mérite de la résistance et du 

patriotisme et qui veulent exploiter ce 
mérite pour des fins politiques. » 

Rappelant l'ordre de reddition des 

té publié le 18 novem- 

erlot a déclaré que cette me- 

avait été prise en accord avec le 

commandement interallié. 


Ce que disent 


les démissionnaires 


| De leur côté, M. Martesux, au nom 
{des communistes. et M. Demany, au 
nom de la Résistance, ont parlé égal 
lement à ‘la radio de Bruxelles pour 
expliquer les raisons de leur démis- 
du cabinet 
reprochent 


au gouvernement 
libéré des « criminels de 
| guerre importants », après les avoir 
maintenus pendant vingt-quatre heures 
[en état d'arrestation 


| Pas de Conseil 


avant demain 


Selon les milieux bien informés, le 
nouveau ministère ne se réunirnit pas 
avant demain 

Aucun incident ne s'est déroulé hier 
après-midi après les manifestations qui 
ont eu lieu à Bruxelles devant le Par- 
ement. Les manifestants portaient tous 
le brassard blanc des forces de l'inté- 
rieur : ils se sont contentés de 
ter énergiquement contre les décisions 
du gouvernement. 


tique dans la ville hongroise 
ube 


| Les communistes 


manifestent 


Ne tenant aucun compte de linter- 
diction gouvernementale sur les réu- 
ions, différentes organisations ont 
enu. cette nuit, une réunion au Cirque 
Royal de Bruxelles. Les ministres dê- 
missionnaires Dispy (communiste) et 


| 


Demany (Résistance) ont prononcé des 


Roermond. À 5 kilomètres plus au | 
Nord. Buggen a été libérée, tandis | 
que d'autres troupes ont atteint le 
canal de dérivation dans la région 


canal de dérivation dans la région | |le nom de Robert Landert, se cachai 


Après plusieurs semaines de recherches opiniâtres, 
Reynaud et Jamain, de la police judiciaire, viennent de réussir 
un traître particulièrement odieux René Corbet, âgé de 37 ans, qui, sous| 


les _ inspecteurs | 


arrêter | 


avoir exercé à Saint-Nazaire | 


discours qui ont été ponctués du cri 
de: « Demany à la présidence du 
Conseil ! » 


bli entre les forces du sud du Noor- 
der canal et les troupes qui ont 
capturé Meijel. 

Dans la région de Blamont-Saint- 
Dié, l'ennemi nous a opposé une 
résistance modérée, mais la progres- 
sion a été lente. L'ennemi a mis le 
feu à Saint-Dié et à plusieurs autres 
villages. 

Pour appuyer nos forces terres. 
tres, dans la région de Geilenkir- 
chen, les chasseurs-bombardiers ont 
attaqué au moins douze villes alle- 
mandes. 

Aux abords de la trouée de Bel- 
fort, la force de notre poussée a été 
maintenue. Plusieurs localités ont 
été libérées au nord et au sud du 
Doubs. 


Du G.Q.C. allemand 


Sur le front de l'ouest, nos trou- 
pes soutiennent des combats achar- 
nés contre les divisions ennemies qui 
attaquent entre le canal du Nord. 
près de Weert. et la frontière belge. 

Nos armes de représailles ont de 
nouveau ouvert le feu sur Londres 
et Anvers. 

Dans les Balkans, nos troupes de 
marche ont atteint les régions si 
tuées au nord de la ligne Éldassan- 
Skoplié. 


||Des navires V1 
| seraient bientôt 


STOCKHOLM, 17 novembre. — 
lon certains milieux neutres, les Al- | 
lemands s’ jent à faire usage 
de « navires VI ». I s'agit d'unités 
| de surface et de submersibles adap-| 


| par les Allemands | 


tés pour que des bombes volantes 
être lancées de leur pont. 
|| Les Allemands concentrent ces na- 
sous le commandement du meilleur 
commandant de sous-marins de la 
marine allemande, qui dirigea les at- 
||taques contre les navires alliés en 
partant des bases de Brest et de Lo- 
rient. 

Les navires « V 1 » que l'ennemi met 
au point depuis près d'un an, seraient 
destinés à l'attaque d'objectifs teis que 
New-York ou Philadelphie. 

Les attachés navals allemands ren- 
trant de Berlin dans les capitales neu- 
[tres déclarent qu'il faut s'attendre à 
« des super-offensives qui produiront un 
[grand effet de surprise ». 


La défense de Londres 


Londres, 17 novembre. — Plus de 
.000 canons, servis par des effectifs de 
|plus de 32 régiments, ont contribué à 
la défense de Londres contre les atta- 
ques des bombes volantes, formant une 
|€ ceinture de feu > grâce à laquelle un 
|millier de ces engins ont pu être abattus. 
| Avant d'atteindre l'Angleterre, les 
bombes volantes se heurtaient à trois 
|lignes de patrouilles d'avions de chasse 
opérant la nuit : si les bombes volantes 
jéchappaient à ces patrouilles, elles 
avaient à affronter le feu d'une large 
ceinture de canons disposés par batte- 


| Plus de monnaie allemande 


en Alsace libérée 


[Tanx : 15 fr. pour un reichsmark 


Le rétablissement de la souveraineté | 
française dans jes trois départements du 
Bas-Rhin. du Haut-Rhin et de la Moselle | 
doit se traduire par la substitution de | 
la monnaie française à la monnaie alle- 
mande actuellement en circulation dans | 
ces territoires. | 

Le taux est fixé à 15 francs pour un 
reichemark. Toutefois bénéficient du 


expérimentés | 


vires le long des côtes norvégiennes, | 


it chez sa maitresse 


UNE ÉCOLE 
de démocratie 
américaine... 
en Allemagne ! 


Après 
sa profession de dentiste, Corbet était| 
venu à Paris au temps de l'occupation | | 
allemande et ne trouva rien de mieux| | 
[que de travailler d'abord pour l'orgn-| | 
nisation Todt et ensuite d'être réguliè 
rement appointé par les services alle-| | 
mands de police installés à l'hôtel Lute-| | 
tia, 

Par la 


suite, Corbet réussit à se glis-| | 
Robert Crosnier. 


ser, sous le nom de LONDRES 17 novem 

dans un groupement de résistance] | ., LONDRES, 17 novembre, — D'a- 
englobant la Seine et Seine-et-Oise et| | Prés, Une dépéche de l' « Associated 
où il gagna rapidement la confiance.| | occupée du Reich, suivent un cours 
non seulement du chef, un ingénieur| | de démocratie : ils vont devenir poli- 
du 9 arrondissement, mais encore celle| | ciers au service du” gouvernement 


de tous. 

Agent de liaison entre Paris et la 
province où Il allait chercher les car- 
fes d'alimentation nécessaires, i) fut 
promptement en Possession de la liste 
Eomplète des noms et adresses des résise| | ciers d'um grand, nombre d'autres 
tants qu'il s'empressa de communiquer| | “bites en Allemage Ils couchens 
en juin dernier à la police allemande.| | uohes en Allemagne, Ts couchent 

En moins de quinze jours, 80 patriotes| | caserne et leur nourriture vient des 
lenviron furent arrétés, torturés, dépor- | | stocks pris à l'ennemi 


|ts. certains même fusils = ~ 

Enfin survint la libération. Corbet 

s'empressa naturellement de prendre la M. PLEVEN 
inaugure sa campagne 

en faveur de l'emprunt 


militaire a 
Is apprenent 
et les proclamat 
les_ l'Allemagne 
Ces 90 Allema 
ciers d'un gra 


l'anglais et les lois 
ons d'après lesquel- 
sera gouvernée. 

ds sont les devan- 


fuite, changeant quotidiennement de 
|domicile, d'état civil, grâce aux nom- 
breuses cartes d'identité qu'il avait pu| 
conserver, teignant ses cheveux, por- 


fant de fausses moustaches. Il n'en a 
Er mer Dans une allocution radiodiffusée, le 
| nouveau ministre des Finances, M. Ple- 
ven, a fait appel à tous les Français, et 
iout spécialement à la Résistance pour 
essurer le suecès de l'emprunt. 

Il promit que justice serait faite des 
profeurs de guerre. Les résistants de 
jamne à mort Henri Dabadie. industriel D er 
à Oloron, sous-chef de la milice pation ia documentation nées ei 

— Pour avoir participé à des opéra-|jes comptabitités de l'ennemi sont loin 
tions contre les patriotes. Roger Drozin | d'avoir ioutes disparu. Les comités de 
et Raphaël Ramos sont condamnés à|confiseation qui se mettent actuellement 
mort, à Arles. en place dans chaque département au- 

— Un commerçant de Saint-Raphaël. |ront done de quoi travailler. 

Jean Magnani, pour avoir dénoncé des| M. Pleven inaugurera la campagne de 


Quatre traîtres 


condamnés à mort | 
A Pau. la cour de justice con- 


résistants à la Gestapo. est condamné lancement en province en se rendant 
dimanche à Nancy. 


à mort, à Draguignan. 


es armes pour nos soldats 
es abris pour nos sinistrés 
es pierres pour nos bâtisseurs 


Souscrivez à 


l'EMPRUNT de la LIBÉRATION 


taux de 1) francs par relchsmark les 
avoirs existanta avant le 15 juin 1940. 


mm 2 


Paris-presse 


SUR LE FRONT ATLANTIQUE. VERS LORIENT. 


en bordure des lignes. les menhirs de Carnac assistent 


Paris-presse 
Porteurs de faux mandats 1E Naceun| à une étrange guerre |M. Barreau n'est pas éclairé 9% 


FREE 5 D'ASSAUT Les Sudistes Frey, Bastien, Pironti, à 20i 
trois inconnus dévalisent |“: | de lance-flammes el na Corp 
| Le Dai, are | ui ds homme came 


| blable à un chef du gouver- | ces en présence 
nement d'autrefois avait co: — Le 500 mètres, le départ 


Lors de la composition de (Toulouse). Jedrezack (Li- 


laprincesseGagarine | et de chars Goliath EST: 


Trois individus, se disant F. F. I, se sont présentés, hier soir, chez la | | sauter les ponts ou les navires 


t do- | à vié des hniciens je y iite, l'indivi. 
Alexandre Gagarine, 9, rue Jean-Goujon, porteurs d'un mandat| | à d'an évupemnt Spécial, comprenent (De notre envoyé spécial Charles FAVREL) en | | Gilze “Imerpelier, 1oy eut dusiio ne sonelles pas Je 
perquisition orné de cachets impressionnants, mais certainement faux. | | notamment une paire p ns cosidee, | done . vingt _interpeliateurs | trois épreuves types 
caoutchouc, longues de O m. 50 et qu'ils z P p très lorme chac - 

Ils ont procédé à une perquisition | | portent fixées ou pied. « Surtout, dites bien là-bas que vos prisonniers sont humaine- LA SELECTIO! DR en Sauf quand on alime 

ig g règle dans I's ouvrant| | 6e aa near aa ent Sonti- | |ment traités. lls mangent les mêmes rations que nous et leurs per- | ponse qui tustifiait sa es- J 
| A l’Assemblée|= LR tué par un, justoucorpt de ain, vecon: sde 4 = 

les meubles et les tiroirs et fouillant| | vert lui-même d'un surtout fait d'une | |*°nnes son! 4 — Pourquoi ne faites-vous 

mince toile cooutchoutée Le hauptmann s'arrêta brusquement. Il venait de se rappeler que la = quels sont les joueurs — Ne songez-vous pas à | pas venir à Paris les vedettes 

les placards. Ils se sont emparés de| | ™ Aissi équipé, ce soldot serait pres- | |jeune infirmière qui allait être rapatriée de Lorient dans nos lignes portait zone sud capables de | établir un règlement type de | provinciales, Macorig, vain- 


nombreux bijoux d'une valeur de 


e plusieurs centaines de mille francs| | opparell respiratoire ef transporte des 
La séance de cet après-midi [et d'une importante somme d'argent. | | chorges d'expiosifs dons des gaines im- 


à l'œil gauche le témoignage coloré d'une extréme douceur FA uae de "aéecuon. | tout spécialement et se pré: | lomnium ? MR EUR nd 
F. = lon- | senter dans leur meilleure | — Non, car il est néces- | du Sud-Ouest. Vercellone. de 
« Je m'excuse pour cette brutalité, —— neur fédéral se baser sur saire de disposer d'une fers | Nice, Verviale, du Blane, 


fi que, 
ajouta-t-il en désignant du doit| maintenant, peur d'être pris à la gorge [la réputation des footbal. | 17 Pizelda GAMBLIN. moie So disposer d'une for: | Geromini ge Giermont ? 


P r k perméables. l'ecchymose. le feldwebel responsable est | dans leur tanière, pe d'avoir à se fleurs et s'en tenir aux ren- | — | — Je suis prét à les ae- 
Te EE SES TEE TE me à ge Le ee maes Qrsini le trouble-fête |r s ousa 
ET tarder sur un merci. Elle savait bien petience de chiens | critiques spécialisés pour Orsini le trouble-fête PE ge Dé cg | 


La politique économique et financière TE a e s morto tenaces le etre va taquiner Famechon -rare re ma 
devant le Conseil des ministres Eies mar T ermats Sa 


F zeikan 
La France a recréé errms mrss | agrée avit ot une wure | tant tenement une LEE PAPE AP 


KR on peut | une course. 
haies, là où ils sont tombés. Ils sont © | Louis Thierry. ceci après déjà | escom Ouezma: 
tenaces: ce ne sont pas des morts [9e Probables les noms de s y. ceci al jà | pter que Ouezman 


| 
| 
| consultative 


i] D fait savoir à l'Assemblée que ies 


» # + Pourquoi pas de handi- 
r> z Frey. Bastien. Pironti, Az-|avoir poussé Dicrisio dans | offrira une farouche résis- | caps ? Pourquoi pas de couro 
machines-outils, des matières| SON rESEAU ACTICN |: tes autes, Ds sont d'un pays | nar, Liense. Amar, Swiatek, | ses derniers retranchements, | tance 
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